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ra et la bonne ville de Québec aura ses assez générale à accorder à M. Bener
Chars électriques canadiens. lit prorogation dlu délai qu'il demande en

PROGRÈ~S. Ce montent.

Voici la lettre des articles dlu regle
nment auxquels fait allusion ntre corres
pondant :

Ibo La dite compagnie devra, le or
avant le 1er jour de miai inil huit celai
quatre-vingt seize, avoir coimplété et nu:ý
en eaperation:

1 Une ligne de sonr dlit chenmin partant
d'un point près du !n'arcl.é Chiamplatin
parcourant la rue Dalhiousie jub-lu*i li
rue St Autdit-, du la par i'ouraiit la a u' St
André jusqu'a la rue St Laurent, suivant
la rue St-Lauî-eit et la rue St-Paul, jus
qu'à la rue De8fossés, lit rue Desfossés
jusqu'à la rue du Pont, et la rue du Pont
jusqu'à la rue Prince Edouard, par-tant
ensuite de la rue du Pont par la rue St
François jusqu'au I3ouleva-d Langelier,
puis passant par les rues Deniers, Bagot.'
jusqu'à la rue de l'Aqueduc et la rue dl
l'Aquedue jusqu'a la rue St-Vailier.

2. Une ligne comnmeniçant à la rue St-
Pau), passant par les rues St-Nicaolas,
côte du Palais, rues du Palais, St-Jean,
de la Fabrique, Buade, du Fort et Place
d'Armes jusqu'auprès de la Terrasse Duf.
ferin.

58o Lors de la signature du conti-at,
la compagnie déposera enître les mains du
trésorier de la cité, comme garantie de sa

%onne foi, une somme dle cinq mille pias.
tre, qui sera confisquée pour représeniter
lesr dommages dûs à la cité dans le cas où
les différentes lignes du dit chemin de fer
ne seraienît pas construites aux dates sti-
pulées. Néanmoins, si des circonstanîces
imprévues empêchent la compagnmie de
compléter ses tratvaulx avant les dates
fixées, et si la dite comnpaîgnie démuontre à
la cité que l'entrepristi est dans des condi-
tiens satisfaisantes de progrès, et qu'elle
a fait raiboimîableuerit ce qu'elle puvait,
î1 n'y. aura pas de confiscation, et lorsque

les travaux seront liras à la sittibfactioii
du conseil, la dite sonmme de cinq mille
piastre.- sera remise à la compagnie, avec
intérêt à quatre pour cent par an, et nota
autrement.

59e En outre du dit dépôt de cinq
mille piastres, la compagnie devra four-
nir à la cité, par et dans 1, dit comntrat,
une ou des débentures au mrontmit de cinq
mille piastres, comnme garantie additioni-
nelle de l'exécution des oliîatiens imlpo-
sées par le dit contrat.

Nous pouvons dire à notre coriespoi4
daîît que l'éventualité d'un retard était
prévue. Nous avens eu occ-asioun de la si-

gnabler et à M. Beemer et à quelques ruen-
bre& iu Conseil-de-Ville, et nous devons
dire que les circonstances atténuantts
ne =aaýquent pas. Ainsi, M. Beemer expli-
que que l'u dernier il a, aux termes de
son contrat, soumis le modèle de ses ritils à
l'Ingénieur de la Cité, maiz que l'approba-
tion requise ne lui ayant pas été signifiée
à temps pour donner sa commande de quent pas de mou veulent.

rails avant la fermeture de la navigationi Ali 1 par exemple, on sait critiquer,
océanique, il s'est trouvé Conséquemnment fronder, comme nous le faisouns nous-
dans l'impossibilité de commencer les tra- nième en ce moment.
vaux avant le printemps. D'autre part, )fais la plupart du temps, ceux qui
nous constatons cii ville uuie disposition crient.le plus fort ont à peu près l'état

Il est v-ertus iiîîhieureux que l'affiuire
n'ait pu être pousee plus roiidenit, et
nous le regrettonsé tout aîutanit <lue notre

i correspondant. Mais il famut faire la part
bdes circonstances dans une entre, risc de
cette Imnpor-tance.

Nous serions enchmanté <le voir l'Elec-
trique conîstruit avec de l'argent do Qué-
bec, t t c'eût Ôte notre plus vif dtbir
Mais notre tuurrubpuiidiitt ub, l AAiit bt

r ieux lorbqu il parle dle trëtniauy électri
que construit par les Québecqueis 1 Si les
capitalistes de Québec étaienît réellement
dans (:es dispositions, il y a déjà plusieurs
années que nous aurions notre Electrique.
Sans vouloir rien dire de trop, la Comipa.
gruie <lu tramîway actuel de la flasse-Ville,
qui a tout son matériel, n'aurait-elle pas
dû depuis longtemps renmplacer ses chue
vaux par l'électricité ? Il y a quelquea;
mois ercore, lorsque M. Beeiîier est venu
offrir peur le stock de la Compagnie de
Montmorencî $100 par action en argenît
seoinant, plus $50 de prime à prendre ci
stock dans la nouvelle entreprise, et que
la Compagnie a exige une offr e en espè-
ces pour le tout,soit $600,000 cas/i po'ur un
c:ipital.uactions de $400,000, croit-on qlue
cette réponse était bien de nature à en-
courager les catpitlistes érraiîg rs (lui f. i-
sai-nt cette offre 7 N'ent-ils pas dû preü-
dre ce refus comîme un nanque de coi>-
liace dans leur- entr-eprise 1

Hélas ! nous v-oudrionis aven- autre
chose a f- ire que (le gourm-nider mies cou-
citoyens, eFt <le leur i-proclier leur iii-

tien, disons le mot, leur paresse. Mais ne
n( -s fatisons donc pas d'illusion sur la

trop laiiiiettble vérité: le capital québec-

queis, à peu d'exceptionis pi-ès, a pur de
sonr ombre, il compte sur l'appoint des

fort 'q étrangers, amiéricains ou anglais,

pour toutes les entreîprises publiques de
quelque imiportancîe. Noirs en fais-ons

pJour notre liai t la tribte expérience de-
puis (lue noirs avons enitrepr-is de faire
<le l'éconoîiiie. Il faut avoir umi cou-
rage blindé à triple cuirasse pour pré-
cher le pr-ogrès à Queblec. On a beau
avoir sous les yeux le stimulant ex-
emple des autres villes, ou a beau
voyager, constatIer de tisit les mei-
veilles accomplies dans les villes secon-
daires tarties de la Nouvelle,-Angleterre
qui sont à xios por-tes, rien n'y fait Il
n'y a pas d'esprit d'associp';on, pas d'u-.
nit,ê d'intentionî ni d'action, et par censé-

de fortune do la Senaiuîe Comnmerciale,
et s'exposent à seontendre dire bruts
leinet: Qui êtes-vous donc, vou, pour
faire lit leçoni a Ceuix qui ont do l'argent 1
quels surit '.08 moyens 1 e fortune, vos
attécédenasu, vos succès en affaires, pour
-jet nicainer les itutr(.. 1 Et il faut liiù n
admnettre que lit rebuff'ade est assez juste,
ceux-la seuls qui paient ayant Io droit de
critique.

Point tarit do paroles, ct de l'action
Cela 'vaudrait mieu-. Nous nous souv.,
11i.M fu,û LA illugurLktion dp l'a<cl4i' . c

* le. traque, il s'est dit bien ies bell s
choses sur le resplendissant avenir qjue
l'utilisation do l'énergie des eaux (lu
INIon tmorcnci ouvrait à Québec. On voyait
déjà eni rêve la ville sillonnée par des
ounaibus électriques, toutes les îîîanufac-
turcs do Quéhcc actionnées, toutes les
miaisons lion seulement éclairées, tuaiis
chauffées, le durer wnie cuit, parl'i-
tricité. Voilà huit ans de colai, et où Pln
somnîies-niousl Non seulement Montrésl
et Toronto nous ont distancés ; avis
ottawaî, St-Jean, N. B., une inftinité de
petites villes, des villages mêmes, d'O.-ts.
rio, ont leurs tramways électriques, on
travaille mênie ça et là à relier ces villa-

g"es et ces villes entre eux au moyen de
voies électriques. La petite ville de
Shîerbrooke, 10,000 &rmes à pime, aura
son Electrique avant Québec. La vérité
est dur-e à dire - miais, iuvcc tous les man-
tage,,s désirables pour la production de
l'électricité, nous somumes ici déplorable.
irit.it cri arrière de nos inférieurs.

Est-ce qu'on aie se lassera (lotiejainiis
de rétrograder ainsi 1 Tous les jouis nous
entendons (les hiomnmes d'acionî depiurer
leur isolemnent, demander de l'air - On
étouffe ici, nous disent-ils avec lPes-
poir. Quand donc seront-ils ei niombre
suilisant pour -. oaminaner, ceux-là 1

Nous croyons pour notre part qu'un
chemin de fer électrique à Québec prie-
rait, qu'il reculerait les limites dle la % ie,
qu'il ;:ccroitrait la %aleur de la proînîcrite,
qu'il attirerait ici du nou'-au agde
nouveaux capitaux, des entreprises nou.
velles.

L'exemple vraiment merveilleux dlOt-
tawa qui, depuis l'inauguration de eon
Electrique, le ler juillet 1891, al vu sa
population s'accroître de 10,000 âmnes, sa
propriété gagner r07h crn valeur et -W
revenus municipaux augmenter d';tutnt
nous engage à faire cette allirmtation
Les gens sérieux, qui ont de lFar.-ent i
rien faire, on doutent-isl Croienitils s;a-
cý-rcment que ce serait un mauvais place
ment 'i Alors enterrons le projet Beenier
avec les autres ; n'en parlons pl1J,
'roisons-nous lee bras et continuonls
attendre la Providence.

Mýa;s bi l'on a vraiment foi dans l',en-
treprise, tout ce qu'il y a à faire, C'est âe


